124 DON QUICHOTTE,

plutét I‘Fsln'ir tentateur, avoit amené dans ce
]it‘ll une ll'nlilu" I]t' i.nfllw'-} I;‘J“iit'““ﬂi_ ffilhhtl-
tes par des muletiers yangois, qui s €tolent ar-
rétés dans ces prés, selon leur usage, pour
faire la méridienne.

Il arriva, 'on ne sait comment, que Rossi-
nante, lﬂdl;_';]‘t; 54 I]ll'!i'lli' el sa reltenue, eut a
]:f'inu'- sentl les cavales, qli‘il lur prit |'1'hmr‘;a~
fantaisie d'aller auvprés d'elles faire le galant.
Aussitdr, et sans demander la permission a son
maitre, il reléve sa maigre encolure, prend un
}J!.‘[it lrot g-IHLIHI, et vient tourner, en se tI-:.'}I'I-

nant des graces, autoul des juments de Galice.
Ct"”{_‘s-fi, Illli ]Hulr.illhmr'HL n'etolent pas en
train de jouer, le recurent avec des ruades,
bFiSl}]‘t'J![ }_Ji:"]lliqtl' SOI ll.il'J‘IHi.-;. Sd ﬁf'”f*, e I,:li:;.;,',..
rent notre amoureux tout nu. Ce n'elt ete
rien, si les muletiers, en voyant de loin latten-
tat de l'immodeste- Rossinante, n'étolent accou-
TYUuUS avec ]t.'lll‘:-.‘ }FII'H."{ I~n Hr"ﬁ'. el II~FH u‘;ul.-“[
(11‘7‘!1’111[: tant IfH n'_ntII-i au pauavre 'I!-'x.'.l ri”.”f‘
1'étendirent par terre, Déja le héros et son ;
E'i_ll}"l“l' ;-1.:_'f'f'ilu'{'lir'ﬂl a4 son SeCOurs. \1ni 51“”}“_“ |
di:iﬂi[ don {‘}Ull-lif'rih‘ Loul 1'*-.*;““5‘;'1'.:. ces ma- |
rauds-ld ne sont pas chevaliers, tu peux m’ai- |
der a pl‘f'lnll'u vengeance de ['affront lfll'ih

osent faire a Rossinante. Eh! quelle diable

dt‘: vyengeance IH’.}IH’HIH- I1O11S l?li'l]iill'." 1'{:I_|1|rlfi|:f{.
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hﬁ[ﬁiﬂﬂ?lﬁjtﬁl,!:mb-ﬂrﬂidﬂ.ﬁ'.‘dﬂﬁd#ﬂﬂﬂ'ﬂﬁi'l. 8130 - . _ Ffﬁrﬂgﬂ von der BFG
Deutschen Forschungsgemeinschaft




